


Deux rien 
Drame Burlesque et théâtre gestuel. Tout public à partir de 5 ans.

A reçu le 1er prix de danse chorégraphique contemporaine, le prix du public, le prix «Entrez 
dans la danse», et le prix de la Bergerie de Soffin au concours de danse Chorégraphique «Les 
Synodales 2016» et a reçu le 1er prix de Riconoscimento alla Scrittura coreografica du Cor-
toindanza festival 2017 ( Italie).

Au moment où nous observons cet étrange binôme, rien ne nous indique son histoire. 

Pas de passé, pas de futur, seulement l’instant présent. Ce qu’ils font là ? Rien, deux fois rien, 
ils sont assis là, à se partager un bout de banc tout juste assez grand pour leurs deux paires 
de fesses.  

« Nous sommes tous des ratés, du moins les meilleurs d’entre nous » 
James Matthiew Barry



La société, la vie, la foule, la terre qui tourne, laissent sur ce banc ces deux personnages. Deux 

laissés pour compte. Point fixe d’un mouvement perpétuel. Les minutes, les heures et les jours 

se dilatent et se rétrécissent au gré de leurs jeux, de leurs humeurs, de leurs angoisses, de 

leurs désirs. Accrochés l’un à l’autre, bouée ou boulet, ils se maintiennent au bord du gouffre 

pour le meilleur et  pour le pire. Ces «deux riens» sont des êtres déchirés par les lois du réel 

auxquelles ils ne peuvent se soumettre. Ils se réfugient  à l’abri d’une fantaisie de leur esprit 

pour pouvoir survivre, dans un univers en marge de ceux qui les rejettent comme des naufra-

gés. Ils ne combattent pas le tragique, à l’image des héros, mais l’acceptent et ouvrent des 

chemins buissonniers. Ces clandestins du réel s’occupent, s’écrivent, s’inventent  un ailleurs, 

un entre-deux et choisissent de passer à l’abordage du monde réel par le biais du jeu. La vie et 

la fiction se répondent sans discontinuer. Un élément, comme une balise, dernier ancrage au 

réel : un banc. Théâtre de nos émotions . . . 

6L’imagination comme symbole de liberté. S’évader de la réalité vers autre chose, afin de 
compenser les insatisfactions de la vie réelle. Sont-ils vraiment deux ou l’un est-il l’invention 
de l’autre? Une réponse à sa solitude? 

« Seul. Tout seul. Personne, non, personne ne peut s’en sortir tout seul. »
 

Maya Angelou  



Voici Deux rien :  Deux paumés sur un banc qui vont devenir les garants de l’imaginaire collectif. 



Calendrier de création et de diffusion
2019(programmation en cours)

- 4 au 28 Juillet - Festival d’Avignon -Théâtre des Lucioles - Avignon (84)
- 9 Juin - Festival Dare D’Art - St Etienne-de-Serre (07)
- 24 mai - Représentation avec participation de stagiaires- Chilly-Mazarin (91)
- 11 mai - La Friche FEST 7 - Strasbourg (67)
- 16 au 19 mars - Stage Danse / Théâtre - Conservatoire Chilly-Mazarin (91)
- 23 février - XII Festival Di Teatro Europeo - Rome - Italie 
-16 février - Centre Culturel - Méréville (91)  

2018 
- 11 décembre - Villeneuve-sur-Yonne  (89)
- 1 décembre - Médiathèque Colette - Lisses (91)
- 24 novembre - Médiathèque Albert Camus - Evry (91)
- 18 et 19 novembre - Mjc théâtre de Colombes - Colombes (92)
- 7 au 11 novembre - 35ème Festival de Mime - Dresde - Allemagne
- 29 septembre - Festival Moisson d’été - Ferme du Grand Béon (89)
- 8 septembre - Muses en Troc 16ème édition - Le Landreau (44)
- 3 août - Festival Eclats de fête - Riom (63)
- 28 juillet - Festival Chemin des Arts - Authiou (58)
- 26, 28 juin - Festival Cortoindanza / Logos - Cagliari, Sardaigne - Italie
- 23, 24 juin - Festival Et 20 L’été - Paris (75)
- 9, 10 juin - Festival Les petites Rêveries - Brinon sur Beuvron (58)
- 2, 3 juin - Festival Parades - Nanterre (92)
- 25 mai - Ville et Collège de Bourg Achard (27)
- 26 au 29 avril - Festival Conformazioni - Palerme Sicile - Italie
- 18 au 21 avril - Cafékultour- Intitut Français - Timisaora - Roumanie
- Avril à juin action pédagogique et atelier clown - L’Onde - Vélizy (78)
- 21 février - La Passerelle - Le Pont Ménat (63)



2017
- 21 décembre - Hors les murs - L’Onde - Vélizy (78)
 - 12 novembre –  2ème Biennale des Arts du Mime et du Geste  – Lardy (91)
 - 6 octobre  – Les Synodales – Théâtre de Sens (89) CREATION
 - 23 septembre – Festival Cadences – Arcachon (33)
 - 11 au 16 septembre - Résidence de création– Bergerie de Soffin – Authiou (58)
 - 23 au 26 août – Festival de rue d’Aurillac  – Aurillac (15)
 - 3 au 5  août – Fest’art  – Libourne (33)
 - 22 et 23 juillet – Fête des Sottises   – Salies de Béarnes (64)
 - 7 au 9 juillet – Festival 48ème de rue – Mende (48)
 - 27et 28 juin – Cortoindanza Festival - Cagliari, Sardaigne - Italie

  (1er prix d’écriture chorégraphique et tournée en italie en 2018)

 - 11 juin – Festival Entrez dans la danse – Paris (75)
 - 20 et 21 mai – Internationales SoloDuo Tanzfestival – Cologne. Allemagne
 - 13 mai – Théâtre 12, Rencontres chorégraphiques – Paris (75)
 - février - Résidence de création - Les studios de Virecourt (86) 
 

2016 
 - 12 et 13 novembre - Festival Mimesis - International Visual Theatre - Paris (75)
 - 4 novembre - Spectacles Sauvages - Studio le Regard du Cygne - Paris (75) 
 - 8 octobre - Synodales : 22ème concours Chorégraphique Contemporain - Sens 

(1er prix, prix du public, prix «entrez dans la danse», prix résidence
 Alfred Alerte Bergerie de Soffin)

 - août - Résidence -  Studios de Virecourt (86)
 - 29 juillet - Représentation en centre pénitencier d’insertion - Périgueux (24)
  - 25 au 30 juillet - Festival MIMOS - Périgueux (24)



La Compagnie Comme Si

Avec Deux rien, la Compagnie Comme Si échange la parole contre la danse et le théâtre ges-

tuel. La naissance du duo Caroline Maydat et Clément Belhache est partie d’une envie commu-

ne de raconter une histoire sur les thémes de la solitude et le besoin de l’autre, au moyen d’un 

langage corporel qui leur serait propre. C’est à partir de leurs expériences dans les domaines 

du théâtre, de la danse, du mime et du clown, qu’ils ont développé des techniques de mise en 

mouvement d’un récit, d’une histoire mêlant l’onirique et l’humour. 

La Compagnie Comme Si a toujours été fascinée et inspirée par la capacité inhérente d’inven-

tion liée à l’enfance. Le nom de la compagnie s’en est même accommodé. « Faire comme si 

» est d’ailleurs l’origine même de notre métier : nous inventons, nous créons, nous jouons à… 

nous tentons de prolonger l’ère/l’aire de jeu. « Faire comme si » demeure notre fil rouge : faire 

de l’invention un outil de compréhension du monde. Il nous semble que mettre en jeu sa parole 

et son être, c’est développer son rapport aux autres et trouver un peu plus sa place dans le 

monde. 

Dans chacune de nos créations, nous racontons des histoires qui s’adressent à tous : adultes, 

enfants et adolescents. Jouant de  plusieurs niveaux de lecture, le « tout public » accessible 

aux enfants, occupe une place centrale dans le travail de la compagnie. De plus nous consi-

dérons la pédagogie comme un aspect essentiel de la recherche que nous développons avec 

l’ensemble de l’équipe artistique. Ce travail de transmission nourrit profondément notre rapport 

au théâtre et enrichit nos créations.



L’équipe
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Biographies

Clément Belhache - 
Comédien, danseur et chorégraphe diplomé de l’EDT91 (dir. Christian Jéhanin), il travaille avec 
La comédie errante(dir. Bob Villette) pour le spectacle «Mais ne te promène donc pas toute 
nue» de George Feydeau; Avec la Cie La rumeur (dir. Patrice Bigel) pour un spectacle autour 
de Marivaux et deux créations originales mêlant le chant, la danse et le théâtre; Avec la Cie 
du 7ème étage pour les créations originales «Septième étage» et «Veuillez agréer»; Il est co-
Auteur/Metteur en scène pour le spectacle «Et Pourtant...»  de la Cie Comme Si. Il effectue ré-
gulièrement son «Cabaret Chanson Française» autour de reprises de Brel, Nougaro, Ferré... 
Actuellement il est en création pour trois nouveaux spectacles: «Basket Rouge» de la Cie Com-
me Si et «Les Reculés» et «Super Santaï mon Amour» pour la Cie du 7ème étage.
Il enseigne le théâtre depuis 8 ans auprès de différents publics (Adultes amateurs & profession-
nels, Etudiants, Adolescents) au sein de différentes structures (EDT 91, Lycées option théâtre, 
Théâtre de Saint Quentin en Yvelines, Théâtre de L’Onde de Vélizy… ). 
Il se forme à la danse et au mouvement avec la Compagnie A Fleur de Peau (Denise Namura 
et Michael Bugdhan), La compagnie La Rumeur et au mime corporel avec Thomas Leabhart et 
la Cie Mangano Massip.

Caroline Maydat - 
Comédienne et danseuse diplomée de l’EDT 91 (dir. Christian Jéhanin), elle travaille avec 
l’Amin Compagnie théâtrale/ Christophe Laluque pour le spectacle «Le manuscrit des chiens» 
de Jon Foss. Avec la compagnie du Veilleur /Matthieu Roy pour le spectacle «Prodiges®» de 
Mariette Navaro, ainsi que sa version anglaise «How to be a modern Marvel» créée et jouée 
pour le Fringe d’Edimbourg en août 2013 et nominée par The Stage dans la catégorie «Best 
ensemble». ) Elle travaille avec la Compagnie Sens Ascensionnels/ Christophe Moyer pour la 
création en octobre 2017 de «Ne vois-tu rien venir ?». 
Elle est co-Auteur/Metteur en scène pour le spectacle «Et Pourtant...»  de la Cie Comme Si. 
Elle se forme à la danse et au mouvement avec la Compagnie A Fleur de Peau/Denise Na-
mura et Michael Bugdhan et au mime corporel avec Thomas Leabhart. Elle danse dans le film 
«Guillaume et les garçons à table»/ Guillaume Gallienne et au sein de la compagnie Romano 
Atmo/Petia Ioutchenko pour le ballet tzigane «Drome Ando Rate», d’après Garcia Lorca. Pour 
l’EDT91 elle enseigne le théâtre en atelier pour enfant/adolescents/adultes, pour la Compagnie 
du Veilleur elle dirige des ateliers au Lycée Louis Bascan de Rambouillet.



Dossier de presse

Deux rien / Cie Comme Si Publié le 18 avril 2016 par SaintLaz  

Génie en marge 
« C’est souvent à partir des choses de la vie les plus laides que l’on extrait 

les sentiments les plus forts, et les créations les plus marquantes - sans doute 

parce que cette laideur nous rappelle la fragilité et le plaisir de la jouissan-

ce des choses belles. Ou quelque chose comme ça. La rue, paradis des marginaux. 

Endormi sur une bouche d’aération ou errant, le pas mal assuré, au milieu des 

passants en déblatérant des vérités simplifiées, le peuple de la rue, sans voix, 

sans histoire et sans postérité, possède un potentiel poétique et artistique déjà 

utilisé dans la littérature et le cinéma. Sur scène, les exemples n’ont sûrement 

pas manqué, mais parmi les spectacles qui comptent, il faudra bientôt inscrire 

Deux rien, duo de la compagnie Comme Si créé et interprété par Caroline Maydat et 

Clément Belhache. Un duo habité, pour un spectacle qui respire l’intelligence, 

la conscience des réalités, la créativité. Entre théâtre gestuel, danse et pan-

tomime, les deux clochards, seulement accompagnés d’un banc sans dossier et d’un 

peu de musique, évoquent autant le ridicule du décalage, la tendresse amoureuse, 

le tragique de la situation. Il est des spectacles qui viennent te cueillir, toi, 

dans ta zone de confort, pour te faire vibrer plus fort que tu ne l’aurais pensé, 

pour t’emmener réfléchir, ressentir, comprendre, et cela n’a pas de prix. Deux 

rien, version 20mn, de loin le spectacle le plus brillant vu depuis longtemps, 

prouvant que la justesse n’a pas besoin de grands effets scénographiques. »



21 février 2018 Théâtre de La Passerelle





1 juillet 2017 Cagliari Italie



ConFormazioni a Palermo tra spettacoli, incontri 
e workshop

Organizzata da Muxarte, diretta da Giuseppe Muscarello, si è svolta dal 26 al 29 
aprile 2018 a Palermo la 2° edizione del Festival di Danza ConFormazioni. In scena 
12 corti di danza tra cui Deux Rien, poetico gioiello francese di Clement Belhache 
e Caroline Maydat, l’intelligente Re-Garde di Francesco Colaleo e Maxime Freixas, 
il divertente Oltremai dell’ atletica Lucrezia Maimone e l’intenso La donna puma di 
Silvia Giuffrè. Applaudito Daniele Ninarello. Seducenti le performance di Francesca 
Lettieri, di Giorgia Di Giovanni e Pierfrancesco Mucari. Poetico Tutt’Uno di Sara 
Sguotti e Nicola Cisternino, rock Martina La Ragione, dura Paola Bianchi, musco-
lare Fernando Roldan Ferrer. In apertura Franca Ferrari.

Se Jacques Tati fosse stato tra il pubblico di Deux Rien, spettacolo eloquente già nel 
titolo, si sarebbe guardato intorno, con l’ aria estraniata del suo personaggio, l’im-
pagabile Monsieur Hulot, stupito dal vedere la gente ora sbellicarsi dalle risate, ora 
con gli occhi umidi per la commozione. Ci vuole gran teatro, mestiere e capacità 
poetica nel descrivere l’umano, còlto nella fragilità dei due clochard protagonisti, 
Due Niente appunto. Questo spettacolo è un piccolo gioiello a firma di Clement Bel-
hache e Caroline Maydat, della Compagnia Comme Si, in prima rappresentazione 
italiana direttamente da Parigi, visto in chiusura del Festival di Danza ConForma-
zioni, qualche giorno fa a Palermo.



Doi inutili 
Pentru a spune ceva, nu trebuie întotdeauna să vorbești. Dovada vie a acestui fapt este spec-
tacolul de teatru gestual și mimă oferit de artiștii de origine franceză ai companiei “Comme 
Si” din Paris, Clement Belhache și Caroline Maydat, într-o piesă denumită “Deux Rien”.

Ce reprezintă mai exact un spectacol de teatru gestual? O scenetă ce prinde glas prin dans și 
muzică, actorii exprimându-se prin mimica feței și limbajul trupului.

Piesa “Deux Rien” adusă la viață prin gesturi și mișcări, devenite mai apoi un dans între cei 
doi, transmite publicului un semnal de alarmă referitor la cei aflați la marginea societății, 
aceasta având în prim plan doi cerșetori care încearcă să se integreze în normalitate. 
Protagoniștii unui joc neîndemânatic, Clement și Caroline pun în evidență stângăcia, “nebu-
nia” și dramatismul care definesc condiția artistului în societatea actuală. Într-o lume în care 
predomină combinația alb-negru, cei doi artiști dau culoare unor momente tragicomice.

Evenimentul face parte din seria Cafekultour – Săptămâna Cafenelelor 2018 ce are loc în pe-
rioada 16-22 aprilie. Ajuns la cea de-a 14-a ediție, festivalul reunește multitudinea de culturi 
europene și îmbină diferite forme artistice într-o singură nuanță. Spații neconvenționale pre-
cum cafenelele orașului Timișoara au devenit gazda reprezentațiilor culturale.
Elena Daniela Spulbăr

Festival Kafecultour // Timisoara , Institut Français de 
Roumanie Avril 2018



Théâtre

De la rue aux planches, quand la figure du clochard inspire le théâtre
Violaine Duca       Publié le 22/06/2018 à 10h34. 

En s’inspirant du “Vagabond” de Charlie Chaplin et des “Naufragés” de 
Patrick Declerck, le duo de “Deux rien” questionne le statut des sans-
abris avec humanité et tendresse.
Clochard, exclus, nouveaux pauvres, marginaux, mendiants… Qui 
sont-ils ces êtres étranges aux visages ravagés ? Ces exilés qui nous 
côtoient, qui dérangent notre regard et suscitent nos fantasmes. Des 
fainéants ? Des réfractaires ? Ou des philosophes ? », écrivait en 
2001 Patrick Declerck, philosophe, psychanalyste et anthropologue,
dans Les Naufragés. Celui qui a passé 15 ans à étudier ceux qu’il 
nommait « clochards » faute de meilleur terme, — vivant parfois 
avec eux —, livrait un récit brut, fort, chargé d’un mélange de 
répulsion et de fascination envers ces habitants de la rue.  
Hasard du calendrier ? Deux pièces directement inspirées de ce texte 
se jouent actuellement sur les planches. L’une – intitulée Les 
Naufragés, proposée jusqu’au 23 juin à la 73e édition des Nuits de 
Fourvière, est une adaptation littérale, brute et réaliste mise en scène 
par Emmanuel Meirieu.  

1. La chronique de Fabienne Pascaud Abonné Aux Nuits de Fourvière, la gifle 
“Les Naufragés”

L’autre, Deux rien, présente ce week-end au festival Et 20 l’été, et 
créée par Caroline Maydat et Clément Belhache, s’affranchit des 
mots au profit de la gestuelle et de l’expressivité des corps, travers le 
clown, le mime et la danse. A la dureté inhérente du texte, les deux 
artistes ont préféré une poésie, un comique et une légèreté assumés.  

Questionner par le rire 
Avec ce spectacle burlesque et muet (mais pas silencieux !), ces 
Charlots des temps modernes préfèrent rire pour ne pas pleurer. «
Nous ne voulions pas regarder les clochards avec pathos et 
sentimentalisme. Si le contexte dans lequel nos 
personnages évoluent est tragique, eux sont clownesques : ils 
s'amusent pour ne pas mourir. » Avec un banc pour simple décor, 
ces deux SDF, un homme et une femme, jouent ensemble à tromper 
l’ennui. 
“A aucun moment on ne se moque” 

De l’étonnement de découvrir des passants qui les regardent, au 
passage du chapeau pour faire la manche et l’attente 
interminable qui en découle, les situations tragiques de leur 

quotidien prennent ici des airs plus légers, rythmés par des passages 
dansés sortis tout droit de leur imaginaire. 
Si Caroline Maydat et Clément Belhache se permettent le registre 
comique, c'est avec une extrême humanité et tendresse. « A aucun 
moment on ne se moque. Parfois ce sont eux justement qui rient de 
nos travers ». Avec cette interrogation philosophique en filigrane : 
« Qui est plus riche, un millionnaire seul ou un clochard avec un 
ami ? ».

Sortir l'art dans la rue 
Pour joindre la pensée aux actes, les deux artistes se sont rapidement 
affranchis de la salle. Les festivals de rue, souvent gratuits, forment 
une partie de leur tournée. D’autres lieux leur ont permis de se 
produire devant des personnes marginalisées. Ce fût le cas devant les 
détenus du centre d’arrêt de Périgueux. « Une expérience très forte 
et l’occasion de tester le formidable potentiel de communication 
du théâtre corporel, au travers de ce spectacle et d’ateliers », se 
souvient Caroline Maydat. « Durant la représentation, il s’est passé 
une anecdote géniale : il y a un passage dans le spectacle où l’on 
pose le chapeau et on danse comme pour faire l’aumône. A un 
moment, l’un des prisonniers se lève et dépose quelque chose au 
fond. Etonnés et s’apprétant à improviser, on va voir le chapeau. Il 
n’y avait rien, il nous avait mimé une pièce ! »
La prochaine étape pour les deux artistes : pouvoir jouer devant ces 
SDF dont ils s’inspirent. Qui sait si ça ne sera pas à l’occasion des 
deux représentations du festival Et 20 l’été les 23 et 24 juin 
prochains. Ils ne seront d’ailleurs pas les seuls à proposer ce week-
end un spectacle inspiré des sans-abris. Au théâtre Pandora, Achille 
Jourdain jouera les deux dernières de sa pièce Lettres sans abri,
composée de monologues de vrais SDF parisiens. Si le ton se veut 
plus réaliste que Deux rien, les œuvres se rejoignent dans cette 
volonté d’offrir un regard différent sur le clochard, étrange nouvelle 
muse du théâtre moderne. 

A voir : Festival d’art de rue Et 20 l’été, du 21 au 24 juin dans tout le 
20e arrondissement. Gratuit. Représentations de Deux rien : samedi 
23 à 11h , et dimanche 24 à 11h30.
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